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« Une nouvelle PAC: opportunités et menaces pour la 
biodiversité » - Conférence Biodiversité 2017

La Conférence Biodiversité 2017 s’est déroulée le 5 décembre au Parlement européen, sur le thème « Une nouvelle PAC : opportunités 
et menaces pour la biodiversité », présidée par la députée européenne néerlandaise Annie SCHREIJER-PIERIK. La conférence a soulevé 

la question de la nouvelle stratégie pour la Politique Agricole Commune (PAC), énoncée dans la Communication de la Commission 
Européenne (CE) intitulée « Le Futur de l’Alimentation et de l’Agriculture » publiée le 29 novembre dernier.

Lucie Maret, EHHA

Le Président d’ELO, Pierre-Olivier DRÈGE, 
a salué le rapport de la CE et a mention-
né que la préservation de la biodiversité 

serait un défi majeur pour le futur. Il a aus-
si souligné que les mesures basées sur l’uti-
lisation des terres seraient cruciales dans 
l’accomplissement des objectifs liés à l’en-
vironnement et au climat établis par l’Union 
européenne; et que les agriculteurs étaient 
des agents économiques de premiers plans 
dans la réalisation de ces objectifs. 

L’état de la biodiversité est au premier rang 
des préoccupations pour assurer la durabi-
lité de nos sociétés. Lors du débat, Pierre 
BASCOU, DG Agriculture, a tiré la sonnette 
d’alarme en expliquant que l’agriculture est 
extrêmement affectée par la perte de bio-
diversité. Ce constat a été repris par Clau-
dia OLAZABAL, DG Environnement, qui a 
souligné à la fois le déclin de la faune et la 
flore et la détérioration de l’eau et des sols 
au sein de l’Union européenne.

Selon Andreas BAUMULLER, Directeur des 
Ressources Naturelles chez WWF, l’agri-
culture et les systèmes de pêche intensifs 
sont la cause principale de la dégradation 
et de la perte des habitats. Etant donné 
le lien entre biodiversité et agriculture, la 
gestion durable des ressources est néces-
saire pour les secteurs agricole et forestier. 
Pierre BASCOU a reconnu le rôle crucial des 
acteurs privés dans la mise en œuvre de la 
Communication de la CE, puisque ceux-ci 

gèrent près de 75% des terres agricoles et 
forestières. Pierre-Olivier DRÈGE a ajou-
té que les propriétaires terriens ont besoin 
d’une vision à long terme avec des cibles et 
des objectifs concrets afin de trouver le bon 
équilibre entre l’efficacité économique et 
l’aide environnementale. Ces deux objectifs 
doivent être remplis afin de favoriser une 
campagne dynamique. 

Selon Pierre BASCOU, le cadre stratégique 
actuel de la PAC contribue à soutenir la bio-
diversité (à travers les mesures de verdis-
sement, le soutien au réseau Natura 2000, 
et l’appui à l’innovation et la recherche), et 
est complété par le « Plan d’Action pour la 
nature, la population et l’économie » publié 
en 2016. Néanmoins, la nouvelle Commu-
nication a pour objectif d’améliorer consi-
dérablement le niveau d’ambition et éta-
blit trois principaux objectifs : consolider et 
améliorer les politiques de la PAC avec des 
nouvelles pistes de réflexion; confirmer le 
rôle crucial de l’agriculture dans l’approvi-
sionnement alimentaire, et dans le déve-
loppement économique et social des zones 
rurales; et proposer un nouveau système de 
mise en œuvre avec des règles et une ap-
proche plus flexibles.

Grâce à ce nouveau modèle, les Etats 
Membres bénéficieront d’une plus grande 
subsidiarité. Les grands paramètres poli-
tiques et les objectifs clés seront établis au 
niveau de l’UE et mis en place par les Etas 
Membres selon un plan politique approu-
vé par la Commission européenne. Ce nou-
veau modèle assurera un niveau minimum 
d’harmonisation et de performance, tout en 

étant plus adapté pour fournir des services 
au niveau local. 

Lors de la Conférence, de nombreuses voix 
se sont élevées afin de mettre en garde 
contre les risques d’une divergence accrue 
quant à la mise en œuvre des mesures, et 
ont souligné le besoin de mettre en place de 
réels mécanismes de contrôle. Les instru-
ments politiques seront adaptés à ce nou-
veau modèle avec un mélange cohérent de 
mesures obligatoires et volontaires en lien 
avec les aides directes aux agriculteurs. 
L’aide au revenu sera désormais condition-
née à la mise en œuvre de pratiques envi-
ronnementales, qui devraient être le point 
de départ pour des pratiques volontaires 
plus ambitieuses. Allan BUCKWELL, Ex-
pert auprès de la Fondation RISE, a expli-
qué qu’un signal clair devait être envoyé 
aux gestionnaires de territoires pour amé-
liorer leur impact sur les sols, les paysages 
culturels et la biodiversité. Un soutien sup-
plémentaire devrait être attribué à l’in-
novation et à la recherche, car les agricul-
teurs bénéficieraient d’un « écosystème de 
connaissances ». 

Selon Claudia OLAZABAL, la nouvelle PAC 
devrait favoriser la transition vers une agri-
culture plus durable grâce à une plus grande 
cohérence politique, des approches fon-
dées sur le résultat, et le développement 
technologique. Annie SCHREIJER-PIERIK 
a conclu en soulignant que la nouvelle PAC 
devrait établir de nouveaux objectifs ambi-
tieux concernant l’environnement, les ac-
tions pour le climat et la mise à disposition 
de services écologiques.
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Claudia OLAZABAL, Pierre-Olivier DRÈGE, Annie SCHREIJER-PIERIK, Pierre BASCOU,  
Allan BUCKWELL, Andreas BAUMULLER, Karl-Heinz FLORENZ
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MEP Annie SCHREIJER-PIERIK, Justine BENGOUGH,  
Seger VAN VOORST TOT VOORST

De Hoge Veluwe remporte  
le prix Belleuropa 

Chaque année, le prix Belleuropa honore un membre du Label Wild-
life Estate pour ses résultats exceptionnels dans l’amélioration des 

paysages ruraux et  de la biodiversité. 

Jessica WILLIAMS, Wildlife Estates

Le prix Belleuropa a été créé par Giuseppe NATTA, environnementa-
liste et fils du prix Nobel Giulio NATTA. L’idée a été menée par Grup-
po Ecodeco, une entreprise italienne leader dans le secteur de l’envi-
ronnement.

Le prix Belleuropa reconnaît les initiatives exceptionnelles entreprises 
par les gestionnaires de terres privés et les partenariats publics-privés 
pour la protection et la conservation des paysages locaux et de la vie 
sauvage. Il favorise les business modèles durables basés sur l’agricul-
ture responsable, le tourisme rural et la promotion du faible impact 
des produits et des activités.
Le Parc National De Hoge Veluwe incarne les valeurs et la philosophie 
sur lesquelles s’appuie ce prix. Il couvre 5 400 ha et détient une mo-
saïque spectaculaire de paysages préindustriels créés par l’homme 
comprenant de la bruyère, des dunes de sables, des zones humides 
ainsi qu’une forêt primaire. Il est un foyer d’une large gamme diversi-
fiée de la faune et de la flore.

Grâce à sa situation centrale en Hollande, le Parc National De Hoge 
Veluwe joue un rôle important dans le Réseau National Ecologique 
et fait aussi partie du Réseau Européen Natura 2000. La gestion soi-
gneuse et systématique des terres a créé une diversité des biotopes 
qui agissent comme un sanctuaire pour de nombreuses espèces rares 
et protégées (comme la gentiane des marais, la marte des pins, ou le 
carex des sables). Pour de nombreuses espèces, le Parc est le dernier 
refuge de Hollande. 

La récompense, une magnifique peinture de l’artiste kenyan, Adrew 
KAMATI, intitulée « Cavaliere d’Italia » ou « l’Echassier », une espèce 
qui a été ramenée avec succès en Italie alors qu’elle était sur le point de 
disparaître, a été attribuée à Seger VAN VOORST TOT VOORST, Direc-
teur du Parc National De Hoge Veluwe, par la députée européenne An-
nie SCHREIJER-PIERIK, et Justine BENGOUGH de Neorurale.

La cérémonie s’est déroulée le 5 décembre au Parlement Européen.

Pour plus d’informations sur le prix Belleuropa ou pour devenir 
membre du « Wildlife Estate », contactez wildlife@elo.org

WE act for biodiversity

Les défis mondiaux et  
européens exigent une 

PAC entièrement financée

La demande de l’Europe en matière de la productivité rurale 
et de la durabilité ne peut être atteinte sans les ressources 
budgétaires suffisantes de l’UE, même en cas de déficit lié 
au Brexit. Plutôt que de partager des ressources réduites, les 
dirigeants de l’UE devraient s’engager dans la coopération 
européenne et augmenter le budget global de l’UE.
« Nous saluons la communication de la Commission sur l’ave-
nir de l’alimentation et de l’agriculture et partageons la convic-
tion que les paiements directs - leur but, leur ciblage et leur 
répartition entre les États membres - doivent être mieux jus-
tifiés. Cependant, au lieu de se concentrer sur un « soutien du 
revenu » passif, la PAC devrait orienter activement l’agricultu-
re européenne vers l’innovation, l’investissement et l’efficacité 
des ressources, en particulier dans le contexte du changement 
climatique. Le temps est venu pour une PAC du 21ème siècle » 
- a déclaré Thierry de l’ESCAILLE,  Secrétaire général d’ELO. 
L’ELO applaudit la Commission pour le fait d’expliquer la né-
cessité d’une PAC financée de manière appropriée au-de-
là de 2020. Les agriculteurs et les gestionnaires de terres 
produisent principalement de la nourriture, mais sont éga-
lement les gardiens de nos paysages, des ressources natu-
relles et ils procurent des avantages sur le plan ennvirone-
mental pour le public européen. Ils devraient être récompen-
sés pour ces services.
La gestion des terres nécessite un soutien de l’UE pour 
quatre raisons: i) la protection du climat, les ressources na-
turelles, la biodiversité et les paysages ont une dimension 
transeuropéenne; ii) les agriculteurs doivent faire face à des 
secteurs très concentrés d’intrants agricoles, de transforma-
tion des aliments et de vente au détail; iii) la volatilité crois-
sante de la production (mondiale), des marchés et des prix; 
iv) le développement socio-économique déséquilibré entre 
les zones urbaines et rurales ainsi que dans les campagnes.
La réflexion la plus radicale dans le document concerne le 
nouveau modèle de prestation décentralisée qui vise à ren-
forcer la protection de l’environnement et l’action clima-
tique. Il consolide les actions en faveur de la conditionnali-
té, de l’écologisation, de l’agroenvironnement et du climat 
et délègue leur mise en œuvre et leur contrôle aux États 
membres. L’ELO attend avec intérêt de discuter de la ma-
nière dont cette déconcentration pourrait apporter une sub-
sidiarité judicieuse et éviter les divergences dangereuses et 
les distorsions du marché intérieur.
Tout en partageant le désir de la Commission européenne de 
renouveler les générations, ELO estime que la seule façon 
durable d’inciter la prochaine génération d’agriculteurs est 
de s’assurer que le secteur soit rentable. Cet objectif primor-
dial doit être soutenu par un développement rural plus large 
et des améliorations indispensables des infrastructures ru-
rales.

Pour plus d’information veuillez contacter: Ana ROCHA 
(ana.rocha@elo.org) ou Robert de GRAEFF 

(robert.degraeff@elo.org) 

«L’avenir de l’alimentation et de l’agriculture» - la com-
munication sur la PAC après 2020, publiée le 29 no-

vembre, est disponible sur le site web de la Commission 
européenne dans toutes les langues de l’UE.
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APPLIQUEZ MAINTENANT

DATE LIMITE : 31 décembre 2017

PRIX : 5 000 euro

Télécharger le formulaire du site www.elo.org

                    Prix Sol
                                       Le prix pour la gestion 

                                de la terre et du sol

2017 – 2018
Pour de bonnes conditions agricoles et environnementales

REVAB, lancé il y a 25 mois, vise à encoura-
ger une approche entrepreneuriale de l’uti-
lisation des bâtiments agricoles existants 
dans différentes régions d’Europe (IT, ES, 
BG, DE, PL) pour encourager les entrepre-
neurs ruraux, les propriétaires ruraux et 
immobiliers et les jeunes agriculteurs à ré-
fléchir à la réutilisation et à la valorisation 
des biens immobiliers et des fermes agri-
coles existants, afin d’éviter une nouvelle 
consommation de terres agricoles.

L’avant-dernière réunion du consortium 
nous a donné l’opportunité de jeter un 
dernier regard sur les modules de forma-
tion et le « Serious Game », qui font par-
ties des résultats finaux du projet. Ces res-
sources gratuites seront bientôt dispo-
nibles en ligne. Au fur et à mesure que le 
projet touche à sa fin, les partenaires ont 
eu l’occasion de discuter du projet dans 
son ensemble, notamment des seize cas 
d’études développées pour représenter les 

meilleures pratiques de réutilisation et de 
valorisation des bâtiments agricoles, ain-
si que de l’organisation des quatre confé-
rences nationales qui auront lieu au prin-
temps 2018.

En plus de la réunion interne, une séance 
spéciale de communication a eu lieu le 
deuxième jour, lorsque tous les parte-
naires ont été interviewés par les médias 
bulgares spécialisés dans l’agriculture. 
Vous pouvez voir ces interviews sur la page 
Facebook de REVAB.

Au nom du consortium, nous aimerions 
remercier Luba YONKOVA non seulement 
pour l’organisation harmonieuse de la réu-
nion elle-même, mais aussi pour avoir par-
tagé la beauté des temps modernes et an-
ciens de Sofia, en nourrissant nos esprits 
et nos âmes.

La conférence finale du projet aura lieu le 
23 avril à Bruxelles. N’hésitez pas à nous 
contacter si vous souhaitez vous inscrire 
en envoyant un email à Emmanuelle.mi-
kosz@elo.org ou suivez les nouvelles sur

    @revabproject et 

 @REVAB_PRJ, ou visitez notre site 
web www.revab-erasmus.eu.

REVAB: la réutilisation et la valorisation des bâtiments  
agricoles à travers une formation basée sur des  

expériences réelles
La cinquième réunion transnationale du projet REVAB s’est déroulée fin octobre dans la capitale bulgare, Sofia.

Emmanuelle MIKOSZ, ELO
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Lancement du FARMID : 
l’agriculture comme une  

opportunité d’emploi pour les 
personnes ayant une déficience  

intellectuelle légère

En novembre, le projet FARMID (Erasmus+) a été lancé au centre de 
Biotehniski Naklo (BC Naklo), en Slovénie.

Servane MORAND, ELO

L’entrepreneuriat social est identifié comme une nouvelle op-
portunité pour les agriculteurs de fournir des services alter-

natifs pour élargir et diversifier la portée de leurs activités et leur 
rôle dans la société ayant un effet sur l’insertion sociale, la réduction 

de la pauvreté et le développement économique dans les zones rurales. 
Pour y parvenir, nous devons fournir aux agriculteurs des connaissances 
par une formation professionnelle continue, accessible à tous.

Le projet FARMID vise à développer un programme de formation qui 
va doter les agriculteurs des connaissances, aptitudes et compétences 
nécessaires à la mise en place d’une entreprise sociale à la ferme avec un 
accent particulier sur l’insertion, par l’emploi, des personnes ayant une dé-
ficience intellectuelle légère (PMID).

Ce projet permettra de connaître les formes et les modèles de 
l’entrepreneuriat social à la ferme, car les exploitations ont des structures 
juridiques spécifiques et différentes (en particulier les exploitations fa-
miliales qui représentent 97% des exploitations européennes) par rap-
port à toute autre entreprise. Et la formation aidera les agriculteurs à ap-
prendre comment travailler avec les personnes handicapées en termes de 
capacités, de limitations et de charge de travail appropriée, ainsi qu’en 
termes de mentorat et de la formation de ce groupe vulnérable.

Le premier jour, les partenaires ont échangé leurs points de vue et organi-
sé le travail à venir pour la gestion et la mise en œuvre du projet. Le deux-
ième jour, ils ont réalisé un atelier sur la situation de l’entrepreneuriat so-
cial dans chaque pays et en Europe et ont discuté de la définition du PMID 
et des besoins de formation.

Ayant des partenaires de Slovénie, d’Autriche, d’Italie, d’Espagne et de 
Belgique, le projet s’étalera sur 30 mois.

Suivez-nous sur: 

Twitter : @FARMID_PROJECT

Facebook : FARMID 

Projet Nr: 2017-1-SI01-KA202-035535
Financé par le programme Erasmus + de l’Union Européenne.
Ce projet a été financé avec le soutien de la Commission européenne. Cette publication 
n’engage que son auteur et la Commission ne peut être tenue pour responsable de l’usage 
qui pourrait être fait des informations qui y sont contenues.

FEAL : promouvoir les  
approches entrepreneu-
riales pour renforcer le 

lien entre l’agriculture et 
le paysage.

La troisième réunion transnationale du projet FEAL 
s’est déroulée en novembre au Centre Biotehniški de 

Naklo en Slovénie.

Servane MORAND, ELO

Lancé en 2016, le projet FEAL a pour objectif de pro-
mouvoir les approches entrepreneuriales comme in-
terface entre l’agriculture et le paysage. Il soutient les 
innovations dans l’enseignement et la formation pro-
fessionnels des petits agriculteurs, des exploitants fa-
miliaux et des jeunes agriculteurs. Le projet développe 
un système de formation flexible basé sur l’échange 
des meilleures pratiques qui fournira aux agriculteurs 
les compétences et les connaissances dont ils ont be-
soin pour mettre en œuvre des activités agricoles du-
rables et sensées, à la fois économiquement et écolo-
giquement.

La réunion a permis aux partenaires de présenter les 
meilleures pratiques de chaque pays, parmi lesquelles 
une large gamme d’activités allant de l’hippothérapie à 
l’apiculture et à la viticulture. Parmi ceux-ci, le consor-
tium a sélectionné plusieurs initiatives exemplaires qui 
seront utilisées comme études de cas dans le cadre des 
modules de formation FEAL.

Les participants ont également collaboré à la creéa-
tion de l’e-Atlas sur les paysages agricoles européens 
(http://feal-future.org/eatlas/fr), un projet conjoint 
géré par l’Institut de recherche sur les paysages agri-
coles européens (e.V. (EUCALAND) et FEAL. 

L’objectif principal de l’e-Atlas est de créer un diction-
naire des différents types de paysages agricoles pré-
sents en Europe, en particulier ceux qui risquent de 
disparaître en raison de l’évolution des pratiques agri-
coles. Cependant, le projet va au-delà de simples défi-
nitions, l’e-Atlas sera également utilisé pour recueillir 
des illustrations, des connaissances et des données sur 
la culture européenne, le patrimoine culturel, les mé-
thodes de production et les habitudes liées à ces pay-
sages agricoles en voie de disparition.

La réunion de projet a été clôturée par une visite à Sen-
kova Domacija, à Jezersko, en Slovénie, une ferme de 
500 ans à statut protégé, dont l’activité principale est 
l’agrotourisme.

La prochaine réunion du projet aura lieu à Pérouse en 
Italie en mai 2018.

Suivez-nous sur:
Le site web:  http://feal-future.org/
Twitter : @FEAL_ERASMUS
Facebook : FEAL
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Le gouvernement hongrois a annon-
cé qu’il organiserait en 2021 une ex-
position mondiale sur la nature et 

la chasse intitulée « One with Nature » 
à l›occasion du 50ème anniversaire de 
l’exposition mondiale de la chasse qui 
s’est tenue en 1971 à Budapest. Les prin-
cipaux lieux d’exposition seront à Buda-
pest mais les événements se dérouleront 
dans toute la Hongrie.

Le comte József KAROLYI a été nom-
mé commissaire du gouvernement res-
ponsable de l›organisation de l›événe-
ment. Il prévoit une exposition à travers 
laquelle le public non-chasseur pourra 
mieux comprendre la contribution des 
chasseurs pour la biodiversité et la pro-
tection de la nature afin de garantir son 
utilisation durable. L’événement présen-
tera non seulement la chasse mais aus-
si d’autres manières d’utiliser durable-
ment la nature, telles que la sylviculture, 
la gestion du gibier, la gestion de l’eau et 
la pêche, et l’utilisation de chevaux et de 
chiens pour le travail et le plaisir. Les ex-

positions liées à la chasse et à nature or-
ganisées dans les musées, les spectacles 
de musique, les arts en général, ainsi que 
l’art de cuisiner le gibier et le poisson au-
ront également leur place tout au long de 
l’événement. «  Je voudrais que cette ex-
position soit différente de ce à quoi nous 
sommes habitués. Une exposition qui 
n’atteint que les chasseurs ne suffit pas 
aujourd’hui. Quatre-vingt dix pour cent de 
l’humanité ne chasse pas et ne comprend 
pas ce qu’est cette profession.» - a-t-il 
ajouté.

Le gouvernement hongrois a demandé au 
Conseil international pour la conserva-
tion du gibier et de la faune (CIC) d’être le 
parrain de l’exposition et a fourni au CIC 
des fonds considérables pour conseiller le 
bureau du Commissaire aux niveaux local 
et international. Le Commissaire a souli-
gné qu’« en tant qu’organisation interna-
tionale soucieuse de l’utilisation durable 
de la nature, le CIC possède les connais-
sances et les connexions dans le monde 
entier pour assurer une présence mondiale 

à tous les niveaux. » Le CIC aidera à or-
ganiser des conférences internationales 
qui se tiendront pendant l’exposition, où 
les problèmes et les opportunités concer-
nant l’utilisation durable de la nature par 
la chasse seront discutés.

CountrySide 172

Communiez avec la nature
Exposition mondiale de la nature et de la chasse 2021

Equipe du CIC

JÓZSEF KÁROLYI

Le prix Anders WALL
célébrant les entrepreneurs ruraux

 

Un prix attribué à des  particuliers 
qui ont contribué positivement  

au développement des zones rurales de l’Union européenne. 

édition 2017-2018 

 

ANDERS WALL AWARD 
Celebrating rural entrepreneurs 

 

A prize for private individuals 
who have made a special contribution 

to the rural environment within the EU. 

2017-2018 edition 

Date limite: 31 décembre  I  Récompense: 20.000 euros  I  Téléchargez le formulaire de demande sur le site www.elo.org
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Actuellement dans l’UE, la moitié du 
phosphore et de l’azote appliquée 
chaque année sur les terres agri-

coles est dérivée de sources non renouve-
lables telles que la phosphorite, ou produite 
par des procédés consommant une grande 
quantité de combustibles fossiles comme 
le gaz naturel. Et dans notre système ac-
tuel, un haut pourcentage de nutriments 
précieux est perdu dans l’incinération ou 
dans l’élimination des déchets (comme 
la matière organique et l’azote) ou par les 
émissions des nutriments dans l’environ-
nement causant l’eutrophisation (accumu-
lation de l’azote et du phosphore dans les 
eaux). Ces inefficacités du système, combi-
nées au nombre croissant de la population 
et au grandissant secteur de l’élevage, ont 
de sérieux effets sur le sol, l’air et la qua-
lité de l’eau et sont perçues comme une 

menace à long terme pour la durabilité de 
l’agriculture européenne. 

Et pourtant, si cela était réalisé de manière 
efficace, la récupération et la réutilisation 
des nutriments provenant des déchets bios 
pourraient représenter une grande oppor-
tunité, aidant à redresser la situation et 
mener l’agriculture européenne vers une 
voie plus circulaire. En effet, cela pour-
rait contribuer à la réduction de notre dé-
pendance aux énergies non renouvelables, 
l’émission de gaz à effet de serre et la pol-
lution du sol, de l’air et de l’eau en utilisant 
des fertilisants répondant aux des cultures 
(plutôt qu’à un épandage direct des résidus 
organiques),  et aidant les éleveurs et les 
centres urbains à gérer leurs déchets.

Le projet SYSTEMIC fonctionnera avec 5 
sites de démonstration pour montrer, pour 
la première fois, comment le fait de récupé-
rer les nutriments provenant des déchets 
peut être économiquement viable et com-
ment il est possible de produire des nutri-
ments à haut niveau pouvant être reutili-
sés  pour les terres de culture. Cela prouve-
ra comment les déchets bios européens, le 

fumier animal et le traitement de la boue 
d’épuration peuvent passer au niveau su-
perieur en appliquant de nouvelles techno-
logies pour produire de l’énergie et récupé-
rer les nutriments et à travers l’application 
des connaissances acquises sur ces sites, 
contribuent à l’expansion de la récupéra-
tion des nutriments à travers l’Europe.

Depuis longtemps, RISE perçoit la récu-
pération et la réutilisation des nutriments 
comme une importante perspective pour 
l’agriculture, comme soulignée dans son 
rapport à grand succès « La Récupération 
et la Réutilisation des Nutriments (RRN) 
dans l’Agriculture Européenne  : une re-
vue des problématiques, opportunités et 
actions  », publié en 2016 (disponible sur 
www.risefoundation.eu/publications).

Ce projet a reçu des fonds du Programme de Re-
cherche et Innovation de l’Union Européenne Ho-
rizon 2020 sous l’accord de subvention N°730400. 
Pour plus d’information: http://www.systemicpro-
ject.eu. 

RISE fait partie intégrante d’un nouveau projet H2020 
dont le but est de transformer les déchets en  

opportunité pour l’Economie Circulaire

En juin de cette année, la Fondation RISE, comme composante du consortium de 15 organisations et entreprises, a lancé le projet 
H2020 SYSTEMIC. L’objectif du projet est de démontrer comment il peut être économiquement viable de récupérer et recycler les 

nutriments provenant de déchets bios, du fumier animal et de la boue d’épuration pour l’agriculture.

Annabelle WILLIAMS, Fondation RISE 
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2018: Année européenne du patrimoine 
culturel
https://europa.eu/cultural-heritage/ 

19 - 28 janvier, Berlin 
Semaine verte internationale 

www.gruenewoche.de

23 janvier, Parlement européen,  
Bruxelles 
«Principaux défis pour l’avenir de la gestion 
des forêts dans l’UE» - organisé par ELO, en 
partenariat avec le député européen Karl-
Heinz FLORENZ, président de l’intergroupe 
«Biodiversité, chasse et activités rurales».

www.elo.org

5 - 6 février, Sofia
21ème Forum européen sur l’éco-innova-
tion - priorité à la qualité de l’air http://
ec.europa.eu/environment/ecoinnova-
tion2018/ 

8 mars, Bruxelles 
Conférence d’innovation d’ELO sur le « big 
data » (fr.mégadonnées) et l’agriculture; 
sous les auspices de l’eurodéputée Anthea 
MCINTYRE MEP

www.elo.org

21 mars, Bruxelles 
Cérémonie de l’Arbre européen de l’année 

www.treeoftheyear.org 

26 -28 mars, Bruxelles 
3 jours autour du « Forum for the Future of 
Agriculture »

www.forumforagriculture.com 

Agenda

Let’s increase our food supply
without

reducing theirs

Syngenta Brussels Office
Avenue Louise, 489,  
B-1050 Brussels
Tel: +32.2.642 27 27  
www.syngenta.com
www.goodgrowthplan.com

Pantone 364
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Remplissez l’enquête: OGM, être ou ne pas être?
Les organismes génétiquement modifiés se retrouvent régulièrement dans les discussions 
politiques en Europe. Bien que le berceau de cette technologie se trouve au cœur de 
l’Europe, il est inconnu de nombreux Européens. Néanmoins, les gens ont tendance à 
s’inquiéter de l’application des OGM. Afin de connaître votre opinion sur le sujet, nous 
avons fait un sondage de 30 questions. L’enquête comprend des questions générales et 
des déclarations. Parce que nous aimerions aussi que soient représentés ceux qui n’ont 
pas de connaissances préalables ou n’ont pas d’opinion, vous pouvez toujours choisir 
la réponse « je ne sais pas » ou « sans opinion ». Remplir l’enquête ne prend que 10-
15 minutes et peut être fait anonymement. Elle est disponible en anglais, français et 
néerlandais. La propagation parmi vos amis et vos connaissances est encouragée.
Aidez-nous à vous aider et remplissez l’enquête!

La version française est accessbile via le lien  
http://www.enquetemaken.be/toonenquete.php?id=319267 

Pour plus d’information veuillez contacter Valérie VANDENABEELE, Aanspreekpunt 
Privaat Beheer - Natuur en Bos, au valerie.vandenabeele@privaatbeheer.be 

L’utilisation commerciale  
de la biodiversité 

Kerry ten KATE, Sarah A LAIRD

Earthscan, ISBN 85383-334-7

La biodiversité et le matériel génétique qu’il contient 
sont maintenant reconnus parmi les ressources les 
plus précieuses au monde. L’accès aux ressources gé-
nétiques et leur développement commercial implique 
de grandes parties prenantes tels que les instituts de 
recherche et de conservation, les communautés lo-

cales, les agences gouvernementales et les entreprises.
Dans ce volume d’autorité et de compréhension, les auteurs expliquent les provi-
sions de la Convention de la Diversité Biologique sur l’accès au partage des bénéfic-
es, l’effet des lois nationales pour les mettre en place, et les aspects des contrastes 
typiques du transfert des matériaux. Ils fournissent une analyse unique secteur par 
secteur et montrent comment les ressources génétiques sont utilisées, les tendanc-
es scientifiques, technologiques et régulatrices et les différents marchés pharma-
ceutiques, médecines botaniques, le développement des cultures, l’horticulture, la 
protection des cultures, la biotechnologie (dans des domaines différents de la santé 
et de l’agriculture), l’hygiène personnelle et les produits cosmétiques.


